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“Seigneur, donnez-nous des prêtres !
Seigneur, donnez-nous de saints prêtres ! 
Seigneur, donnez-nous beaucoup de saints prêtres !
Seigneur, donnez-nous beaucoup de saintes vocations religieuses ! ”
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EN DIRECT DE NOS MISSIONS

District du Mexique
Oaxaca: achat d’un terrain pour la
construction d’une chapelle
Avec une grande gratitude à la

Providence, le 2 juillet 2025, l’acte
d’achat du terrain si désiré pour la
construction de la future chapelle de la
mission d’Oaxaca a été officiellement
signé.

La signature en a été faite par
l’économe du district, en présence du
supérieur du district, de l’aumônier de
la mission et du prieur d’Orizaba, dont
dépend la mission d’Oaxaca.
“Dieu ouvre des chemins dont

l’homme ne voit que les murs.”
Avec humilité et confiance,

recommandons ce projet au Cœur
immaculé de Marie et au parrainage de
saint Joseph, pour qu’ils soient ceux
qui guident chaque étape de cette
œuvre naissante, de ses fondations
jusqu’à l’autel où se renouvellera
chaque jour le Saint Sacrifice du
Calvaire.
Béni soit Dieu qui n’abandonne

jamais ceux qui se confient à Lui !
Et que cette future chapelle soit un

phare de la foi en cette terre d’Oaxaca ! 
Chers fidèles, soyez les bienvenus !

Arrivée des sœurs de la Fraternité
Première fondation dans notre pays. 

Avec une grande joie et remerciant
Dieu, nous vous annonçons l’arrivée
au Mexique des sœurs de la FSPX pour
leur première fondation dans notre
pays.

Cet événement représente un pas
important dans la vie religieuse et la
promotion des vocations religieuses
féminines chez nous.
Il s’agit de Sœur Marie Édouard, de

France, mère supérieure, de Sœur
María Cándida, originaire de México
et de Sœur María Eulalia, venant
d’Argentine.
Nous sommes certains que leur

présence sera une bénédiction et un
stimulant pour que de nombreuses
jeunes filles répondent généreusement
à l’appel de Dieu pour la vie consacrée.
Nous les accueillons bien

cordialement et demandons à Dieu de
les accompagner dans cette mission si
importante.
Soyez les bienvenues, chères Sœurs !

Attention
L’adresse de MISSIONS a changé !

ome éternelle : le Jubilé
Il y a une semaine, à la suite des

processions vers les basiliques Sainte-
Marie-Majeure et Saint-Jean-de-Latran,
nous quittions Rome après la splendide
entrée dans la basilique Saint-Pierre au
Vatican où nous avons réaffirmé, dans
des chants magnifiques, notre foi en la
Sainte Église catholique et au Siège de
Pierre. Ces processions exaltantes,
imposantes, pleines de foi ont été des
moments d’une richesse exceptionnelle
dont le souvenir restera gravé dans les
cœurs pour les fortifier dans l’amour
de la Sainte Église. La messe
solennelle chantée sur le Colle Oppio
face au Colisée, monument
contemporain de la naissance du
christianisme, témoin des persécutions
qu’il subit avant de l’être de son
triomphe, fut une grâce immense pour
ancrer dans les âmes que l’Église a les
paroles de la vie éternelle.
Le seul regret, la seule tristesse, ne

pas pouvoir célébrer « la messe de
toujours » dans une des basiliques
visitées. Des confrères ont aussi été
interdits de célébration de la messe
traditionnelle dans des chapelles ou des
églises plus discrètes. Nous l’avons
constaté, la messe traditionnelle est
aujourd’hui interdite à Rome. Mais la
beauté de nos processions, la
magnificence de l’entrée dans les
basiliques pour y réciter les prières
jubilaires, même mêlées de ce regret,
laissent dans les âmes une joie et un
courage renouvelés pour rendre grâce à
Dieu de tant de bienfaits reçus pendant
ces quelques jours, et pour repartir plus
attachés à l’Église catholique que nous
n’y sommes venus, plus forts pour la
défendre dans le monde qui l’attaque
de toute part, plus déterminés à la faire
connaître, Elle, l’unique arche de Salut.
Abbé Loïc Duverger



Camp du Bataillon du Christ-Roi
Les jeunes gens de Mexico et les

missionnaires se sont retrouvés pour
vivre des journées inoubliables lors de
leur camp annuel, au cours d’une
semaine en juillet. Evidemment, cette
année a retenti le cri du bataillon
«Dieu le veut ! ». 36 jeunes gens se
sont retrouvés pour marcher vers la
Sierra de Tenancingo, dans l’État de
Mexico. Entre prairies et forêts, ils ont
pu monter leurs tentes et ainsi
commencer leur camp qui, cette année,
avait pour thème «Le Roi David».

Bien que ne durant que quelques
jours, les camps parviennent toujours à
donner aux jeunes une formation
imp r e s s i onnan t e .L’ a s s i s t a n c e
quotidienne à la Sainte Messe et le
chapelet, le respect des horaires pour
les repas, les travaux, les conférences
et les jeux, tout cela façonne l’esprit
des campeurs. L’histoire du Roi David,
un roi " selon le cœur de Dieu ", doit
inspirer aux participants les mêmes
idéaux de grandeur et de dévouement
à Dieu.
Dans ces jeux de camps, les jeunes

peuvent mesurer leur force, leurs
capacités et leur intelligence.
Demandons à Dieu que la génération

suivante soit une génération « selon le
cœur de Dieu».
Boletín de noticias del Distrito de México

Nouvelles du Nigeria
L’Église a (parfois) besoin d’édifier

des murs.
Le Nigeria a encore fait la Une des

agences de presse catholiques ces
derniers mois. Cela commença durant
le Semaine Sainte par un premier
massacre de 70 catholiques du diocèse
de Katsina, dans l’État de Benue
(prononcer Bénoué). Autour de la fête
de l’Ascension, une autre attaque
enlevait la vie à une cinquantaine de
catholiques. Cette dernière tuerie eut
un certain retentissement médiatique
dans la mesure où elle portait la terreur
dans le village natal d’un évêque
nigérian qui, un peu auparavant, avait
tenté d’alerter le Congrès américain
puis le Parlement britannique sur la
réalité de ces massacres. De vraies
méthodes de terroristes qui tentent de
faire taire toute opposition.
Si certains (le président de la

République d’Irlande en juin 2022)
veulent voir dans ces tueries une
conséquence du changement
climatique, avec la dégradation ou la
disparition des pâturages au Nord du
Nigeria, ils ne voient là qu’une partie
du problème. Et les évêques nigérians
ne se sont pas privés de lui en faire la
remarque, lui demandant d’appeler les
choses par leur nom : djihad,
génocide…

Incontestablement, la République
Fédérale du Nigeria a bel et bien perdu
le caractère d’État aconfessionnel que
lui attribue la Constitution de 1999.
Les 13 États du Nord qui ont, petit à
petit, adopté la charia, manifestent bien
que l’intention des nations Peuls du
Nord (Haoussa et Foulani) est
d’obtenir que l’Islam devienne
ultimement religion et loi d’État au
Nigeria. Les présidents successifs,
foulanis ou haoussas, ou  achetés par
ces derniers, n’entreprennent rien de
significatif pour rééquilibrer les forces
en présence.
Il est frappant de voir comment un

massacre de nomades du Nord par un
groupe d’auto-défense du Sud a
provoqué une indignation nationale et
une application rapide et sévère de la

justice (avril 2025), alors que les
massacres de catholiques mentionnés
plus haut n’ont reçu qu’une réponse
très tardive d’un président, mis sous
intense pression internationale par le
Saint Père tout juste élu, le président
Trump et d’autres.
La visite présidentielle dans l’État de

Benue s’acheva sur de vagues
promesses d’envoi de la troupe pour
sécuriser les communautés victimes
alors que, matériellement parlant, tout
le monde sait bien que c’est
impossible. L’armée nigériane est déjà
étirée à la limite de ses capacités
opérationnelles sur les différents fronts
djihadistes et indépendantistes.
La semaine qui suivit la visite

présidentielle vit la reprise des
destructions de villages chrétiens, sans
massacre cependant.

Cela a-t-il des conséquences sur
l’apostolat de la Fraternité Saint Pie X
au Nigeria ? En fait non, pas dans
l’immédiat. Si l’État de Benue a une
frontière commune avec l’État
d’Enugu, au centre duquel est situé
notre prieuré, la distance entre le
prieuré et l’épicentre des massacres est
de 350 km. Mais plus encore le temps :
il faut six heures et demie pour
parcourir cette distance par les routes
nigérianes ! Le danger n’est donc pas
immédiat... Cependant nul ne peut dire,
pour la décennie à venir, ce qu’il
adviendra du Sud-Est du Nigeria
(ancienne république sécessionniste du
Biafra, 1967-1970) où se trouve
l’essentiel de notre apostolat, et si
l’incurie ou la complicité du
Gouvernement devait se prolonger. Les
indépendantistes biafrais se sont faits
plus présents ces dernières années sur
la scène du terrorisme intérieur.
Les prêtres et les fidèles de la

Fraternité ne sont donc pas
immédiatement menacés ; les seules
conséquences directes, dans l’apostolat
des uns ou la pratique des autres, étant
des restrictions temporaires de
mouvement. Le seul danger assez
proche rencontré par les missionnaires
est celui, déjà noté par saint Paul en
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18 juin 2025, le président Tinubu visite les victimes
des attaques à l’Hôpital de Makurdi, capitale de
l’État de Benue

N'importe quel vacher foulani est armé d’une AK 47
«pour la protection de ses bêtes ». Les groupes
locaux d’auto-défense des États de Plateau et Benue,
généralement chrétiens, sont traités comme des
organisations criminelles par la Police et l’Armée
dès qu’ils s’arment de mauvais tromblons faits
maisonLOURDES

PÈLERINAGE INTERNATIONAL

Le pèlerinage annuel organisé par la
FSSPX, en la fête du Christ-Roi au
sanctuaire Notre-Dame-de-Lourdes,
aura lieu les 25, 26 et 27 octobre

Secrétariat du pèlerinage
Ecole Saint-Michel-Garicoïts, Etcharry

Tel : 07 81 72 55 55 
christroilourdes@gmail.com

Pour les malades, contact exclusif
Petites Servantes de St-Jean-Baptiste 

Notre-Dame du Rafflay
Tel : 02 40 06 51 68
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son temps dans la deuxième épître aux
Corinthiens, la menace des brigands.
Le danger du kidnapping pour rançon
est quelque chose de bien présent sur
toute l’étendue du pays. Les prêtres
assurent une certaine sécurité de leurs
déplacements par le choix des
itinéraires empruntés, notamment les
routes bien entretenues, celles dont le
trafic est important et, également, en
s’abstenant de voyager certains jours
présentant plus de risques.
La sécurité est bien un élément

essentiel de survie au Nigeria. Et les
visiteurs européens sont parfois navrés
de voir que notre prieuré d’Enugu se
donne des airs de camp retranché
américain comme à Bagdad ou en
Syrie.
La propriété est entourée de murs

élevés, couronnés de fil de fer barbelé,
des gardes filtrent les entrées. Toutes
les nuits, des chiens bergers allemands,
connus pour leur agressivité lorsqu’ils
sont dressés à la défense, sont lâchés
en liberté dans l’enceinte, ce qui a un
grand effet psychologique sur
l’Africain à qui les chiens font
vraiment peur. Mais cela n’empêche
pas totalement les intrusions. Ainsi, au
cours d’une nuit de juin, un malfaiteur
réussit à sauter par-dessus le mur,
solution trouvée pour se protéger d’une
foule survoltée qui voulait le lyncher.

Nos gardes firent preuve de
beaucoup de sang-froid. Ils réussirent à
éloigner la foule tandis que le
malfaiteur sautait par-dessus un
deuxième mur, plus haut que le
premier, pour s’échapper dans la
direction opposée. Comme quoi, quand
sa propre vie est en danger, il n’y pas
de hauteur de mur ou de barbelé qui
compte.
La Fraternité Saint-Pie X vient

d’acheter un terrain à Abuja, capitale
fédérale du Nigeria. C’est une grande
cause de joie, et de fierté aussi. Le
terrain est vaste, très bien situé dans la
banlieue catholique d’Abuja, ce qui
nous fait espérer un beau
développement de notre apostolat dans
cette ville.

Une des premières choses à faire,
après l’acquisition d’un terrain, est
l’installation d’une clôture, en grande
partie pour éviter les “squatters”.
Heureusement, alors que la Fraternité
réussissait cet achat, avec l’aide d’une
généreuse Américaine mais aussi de
fidèles de Grande Bretagne et d’Italie,
un Français nous faisait don du
montant nécessaire à l’achat de la
clôture.
Tout se présentait donc pour le

mieux... jusqu’à la nuit de la Pentecôte
au cours de laquelle le souffle de
l’Esprit fut remplacé par un déluge
biblique : il  emporta une partie du mur
de clôture de notre prieuré d’Enugu.
L’érosion d’un talus en latérite (terre
rouge de très médiocre qualité) eut
alors raison d’un mur rapidement
construit dix ans plus tôt comme
clôture, sans grandes fondations. À
l’époque, l’architecte aurait dû
s’apercevoir que la proximité du talus,
proche de cet angle de notre terrain et
s’achevant dans un ruisseau,
nécessitait la réalisation de travaux de
soutènement. Et voici, parti en fumée
ou plutôt noyé dans le béton, le don
reçu pour le mur de clôture de notre
terrain d’Abuja.

Ces travaux de restauration,
entrepris en urgence, nous coûtèrent
quelques 20.000 € !
Dans les premiers temps, notre

propriété étant totalement ouverte sur
le bidonville voisin peuplé de Foulanis,
le jeune ingénieur en bâtiment, chargé
de la reconstruction, fit jouer quelques
contacts pour obtenir pendant plusieurs
nuits que des aviateurs de la base
voisine de l’Armée de l’Air nigériane
viennent prêter main forte à nos
gardes. Non pas que nous eussions à
redouter des violences, mais plutôt des
vols des matériaux qui commençaient
à s’accumuler en prévision de la
construction. Peu après, la tranchée
ouverte par l’excavateur, créa entre eux
et nous un grand abîme que nul ne put
franchir.

Les travaux touchent à leur fin. Ils
ont été lents certainement, menés en
dehors de toute programmation par une
petite équipe. À cause des difficultés
crées par le talus, mais aussi sans doute
par économie, nos ouvriers ne
disposant d’aucun engin de levage.
Tout le béton fut transporté par seaux
depuis la zone de mixage jusqu’au lieu
de coulage, pratique courante au
Nigeria. L’ingénieur, en même temps,
était bien occupé par la construction
d’une église de Capucins à l’autre bout
de la ville.
Nous leur sommes profondément

reconnaissants de ce travail dans des
conditions difficiles.
Il ne me reste plus qu’à tendre la

main à nouveau pour obtenir votre
aide, cette fois-ci pour le mur de notre
nouveau terrain à Abuja. Cette clôture
est des plus simples à édifier, aucun
endroit ne nécessitant de fondations
particulières. Nous avions d’abord
l’intention de faire en sorte que la
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Juin 2025, ouverture des fondations d’un mur de
soutènement à Enugu

Août 2025, la nouvelle clôture, presqu’achevée

22 novembre 2024, Monseigneur Fellay inspecte le
nouveau terrain de la Fraternité à Abuja

Le jardin d’agrément du Prieuré d’Enugu
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propriété paraisse accueillante, avec
des grilles côté rue, laissant la vue libre
vers l’église. Mais nos dernières
aventures nous demandent d’être un
peu raisonnables avec nos finances et
de nous contenter, comme partout
ailleurs, d’un mur plus simple, austère
et secret.
Coût envisagé : 10.000 à 15.000 €,

montant très difficile à estimer, le
marché de la construction au Nigeria,
et en particulier à Abuja, étant très
volatile.
Ou bien la prière, monnaie sûre dont

la multiplication ne conduit pas à
l’inflation.
Abbé Vassal, supérieur de la mission au

Nigeria.

Près de mille confirmands dans une
cérémonie
Certes, ce n’est pas (encore) pour la

FSSPX mais tout de même très
encourageant...
Au total, 983 adolescents et adultes

ont été confirmés dans le diocèse
d’Enugu, au Nigeria, lors d’une messe
célébrée par Mgr Ernest Obodo, évêque
auxiliaire. La célébration, qui s’est
déroulée le 4 juin 2025 dans la
cathédrale du diocèse dédiée au Saint-
Esprit, a rassemblé des milliers de
fidèles, de prêtres et de familles de la
région, selon l’agence Zenit.
Au cours de son homélie, Mgr Obodo

a souligné que ce nombre élevé de
confirmands représentait un signe clair
de l’action divine : «Dieu est à l'œuvre
dans le diocèse. » Il a également
expliqué l’action du Saint-Esprit, le
décrivant comme «notre plus grand
consolateur» et ajoutant : « Il enlève le
cœur de pierre et nous donne un esprit
nouveau, nous transformant en
nouvelles créatures».
Cet acte de foi s’inscrit dans un

contexte de violence croissante à
l’égard des chrétiens au Nigeria. 
Malgré l’hostilité, le pays enregistre

une augmentation constante du
nombre de catholiques, qui atteint
désormais 35 millions de fidèles.

En 2023, l’Afrique a connu une
croissance nette de 9 millions de
catholiques, soit une augmentation de
3,31% par rapport à l'année
précédente, contrastant avec le déclin
observé en Europe.
Le renforcement de la foi catholique

au Nigeria se poursuit malgré des
événements tragiques comme celui qui
s’est récemment produit à Yelwata,
dans l’État de Benue, où plus de 200
chrétiens ont été assassinés par des
pasteurs foulanis radicaux.
Et ce n’est qu’une goutte d’eau. Des

persécutions sont subies chaque année
par les catholiques. En 2023, il y eut
plus de 4.000 victimes.
En outre, on a enregistré une

augmentation inquiétante des
enlèvements de prêtres dans le Nord
du pays, certains ayant eu une issue
fatale.
En réponse à cette situation grave, la

fondation pontificale Aide à l’Eglise en
détresse a appelé les fidèles du monde
entier à s’unir dans la prière pour les
chrétiens persécutés au Nigeria.
FSSPX.Actualités

Rosa Mystica
Aux Philippines, les volontaires de

l’association Rosa Mystica continuent
de travailler sans relâche : ils visitent
les différents villages, distribuent des
médicaments, accompagnent des
patients à l’hôpital et restent souvent
sur place pour faire du catéchisme.
Grâce au lien figurant ci-après,

découvrez en vidéo la réalité de cette
mission médicale et apostolique :
https://youtu.be/CHH25MQrZLMBNEVOLAT
Après l’avoir visionnée, peut-être

serez vous tenté d’y participer... 

Médecin (toute spécialité), dentiste,
infirmier, aide-soignant, sage-femme,
kinésithérapeute, assistant médical...
Vous êtes prêt à soigner plus de 100

patients par jour, à supporter les fortes
pluies et les chaleurs tropicales, à
accepter les conditions difficiles ?
Alors, sans tarder, prenez contact :

amep.phil@gmail.com
Nous avons grand besoin de vous !

Hong Kong
Messe traditionnelle pour la Fête-

Dieu
Le dimanche 22 juin, à l’occasion de

la solennité de la Fête-Dieu, le cardinal
Joseph Zen Ze-kiun, 93 ans, évêque
émérite de Hong Kong, a publié sur les
réseaux sociaux une photographie de
lui tenant l’ostensoir, avec le message
suivant : «Après avoir célébré la messe
tridentine à la paroisse Marie
Auxiliatrice de Hong Kong, j’ai porté
en procession la Sainte Eucharistie à
travers les rues du quartier».
Selon Mark Simon, un Américain

qui connaît le cardinal Zen depuis
1996, ce message s’adresse aussi bien
aux fidèles chinois qu’au pape
Léon XIV, lequel n’a pas encore fait
connaître ses intentions concernant la
messe traditionnelle.
Aux premiers, le prélat « fait savoir

qu’il est toujours là, et qu’il est
favorable à la messe en latin», a
déclaré Mark Simon au National
Catholic Register le 23 juin. Et ce
faisant, il « fait également savoir à
Léon XIV où il se situe au sujet de la
messe traditionnelle».

Prieuré Saint François-Xavier
Prochaines semaines de travaux

(entretien du parc et des bâtiments)
du 22 au 27 septembre
du 8 au 13 décembre
634, route du Treilhou

82300 Caussade
Tph : 05 63 93 00 88
82p.caussade@fsspx.fr

Aidez-nous à faire connaître MISSIONS!


